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Homélie 

Confirmation à Martigny 

 
 

1Co 10, 31-11, 1 – Mc 1, 40-45 

 
 
Chers paroissiens, Frères et sœurs, chers confirmands, mes amis, 

 

Lorsque je demande aux enfants de la première communion ou aux jeunes de la confirmation s’ils 

sont d’accord de tourner leur vie vers Jésus, c’est-à-dire de lui faire de la place dans leur journée, 

de prendre le temps de le rencontrer, habituellement ils répondent!  en chœur  : Oui !  Belle 

réponse de catéchisme ! Mais l’Evangile va plus loin qu’une réponse, si juste soit-elle. L’Evangile 

vécu est une rencontre personnelle avec Jésus venu pour guérir, sauver et apaiser la soif de êtres 

humains. 

Chers jeunes, à partir du moment où vous êtes confirmés, vous avez reçu l’Esprit Saint, le même 

Esprit qui pousse Jésus à poser les gestes qu’il pose. Regardons-le dans l’Evangile de ce jour 

pour mieux comprendre à quoi pourrait ressembler notre propre vie de confirmés.  

 

Je remarque d’abord que c’est le lépreux qui vient à Jésus. Quand on sait comment les lépreux, 

à l’époque étaient tenus à l’écart, comment il leur était impossible de se mêler à la population, je 

me dis que Jésus devait être drôlement attirant pour que le lépreux ose s’approcher de lui. 

Pourquoi Jésus était-il attirant ? qu’est-ce qui le rendait si accessible ? St Paul le dira à sa 

manière : « Jésus est l’image du Dieu invisible » (Col 1,15) et Dieu est attrayant. Dieu, on a envie 

de le voir de le connaître, on voudrait le comprendre. Il y a en chacun d’entre nous une part divine ; 

cette image de lui-même que Dieu a déposée au fond de chaque être humain et cette part divine 

cherche la part manquante. L’homme et Dieu, Dieu et l’homme s’attirent comme des aimants. Il 

nous faut comprendre que plus nous laissons de place à Dieu dans nos vies, plus se réveillera 

dans le cœur des autres le désir de s’approcher de ce mystère. Cela permettait à St Paul d’oser 

proposer en toute vérité, ce qui pourrait paraître un orgueil fou, alors que c’est une vraie humilité, 

« Imitez-moi, comme moi aussi j’imite le Christ » (1Co 11,1). Chaque confirmé devrait pouvoir dire 

à son tour : Puisque j’imite le mieux possible le Christ, faites comme moi.  
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Revenons à Jésus face au lépreux. Qu’est-ce qui habite son cœur ? Ceci : « remué jusqu’aux 

entrailles, ému de compassion il tend la main et le touche. »  Il nous arrive peut-être à tous de 

nous laisser émouvoir par le malheur des autres ; et c’est déjà une belle prédisposition ; mais cela 

ne suffit pas à faire un bon chrétien. Il ne suffit pas de rester devant l’écran de son portable à 

s’apitoyer sur le malheur que nous déverse les médias. Reste à tendre la main et à toucher même 

ce qui est aussi redoutable que la lèpre. Cette démarche a quelque chose de très difficile, bien 

sûr, et c’est pour cela que l’Esprit Saint, l’Esprit de force est donné à la Confirmation. 

 

Observons encore le dialogue entre le lépreux et Jésus. L’homme tombe à genoux et supplie : 

« Si tu le veux, tu peux me guérir. » C’est la foi et la confiance totale de celui qui se sait tout petit 

devant son Dieu et en même temps écouté par lui. Alors se pose la question : Comment prions-

nous ? Osez, osons des gestes de prière, des demandes un peu folles en nous remettant 

humblement au bon vouloir de Dieu. Jésus lui-même au Jardin de Gethsémani priera comme le 

lépreux : Père … je m’en remets à ta volonté.  

 

Il nous faut réentendre que la volonté de Dieu est de guérir et sauver les hommes ; alors la 

réponse de Jésus fuse : « Je le veux, sois purifié » 

 

L’Esprit Saint nous est donné pour que nous puissions reconnaître que c’est Jésus qui peut nous 

guérir et nous sauver. Il le fait nous invitant à demeurer en lien personnel et vital avec lui. La 

confirmation n’est pas un geste magique de plus, elle est un lien personnel consolidé avec notre 

Dieu. Amis Confirmands, frères et sœurs chrétiens, notre présence au milieu des autres qui ne 

croient pas, peut paraître étrange, insignifiante, agaçante parfois. Sa raison d’être est 

certainement aussi de « toucher » au nom de Jésus toute chair qui se croit intouchable. Que 

l’Esprit fasse de vous de témoins vivants.   

 

AMEN   

 


	AMEN

